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FAITS SAILLANTS________________________________
• L’enquête auprès des entreprises indique une perte de

20 000 emplois en janvier, par rapport à une baisse de
150 000 postes (révisée de -85 000) en décembre.

• Le secteur de la construction a perdu 75 000 emplois en jan-
vier, mais le secteur manufacturier en a créé 11 000. Celui des
ressources naturelles a enregistré 4 000 nouveaux postes.

• Il y a eu un gain de 48 000 emplois dans les services du sec-
teur privé. Les embauches les plus nombreuses ont été enre-
gistrées au sein des entreprises de services professionnels
qui ont créé 44 000 postes, presque tous dans les services
d’aide temporaire. Le nombre d’employés œuvrant au sein des
services de santé et d’éducation a augmenté de 16 000. Le
commerce de détail a gagné 42 100 nouveaux emplois. Les
services financiers ont perdu 16 000 postes. L’emploi a reculé
de 14 000 postes au sein des services de loisir et d’hôtellerie.
L’emploi au sein du secteur public a diminué de 8 000 postes.

• Les résultats de janvier étaient accompagnés d’une révision
significative des données précédentes. Outre la création d’em-
plois en octobre qui a été positivement révisée d’une hausse
de 4 000 à un gain de 64 000 postes, les pertes d’emplois men-
suelles enregistrées en 2009 sont plus importantes que celles
préalablement annoncées (52 000 par mois en moyenne). De-
puis le début de la récession, il s’est donc perdu 8 424 000
emplois (incluant les pertes de janvier) plutôt que 7 242 000.

• L’enquête auprès des ménages témoigne d’une hausse nota-
ble de l’emploi jumelée à une augmentation plus modeste de la
population active. Le taux de chômage est passé de 10,0 % à
9,7 %.

• Les salaires ont augmenté de 0,3 % en janvier et leur variation
annuelle passe de 2,4 % à 2,5 %. La semaine moyenne de
travail a légèrement augmenté, passant de 33,2 à 33,3 heures.

COMMENTAIRES_________________________________
Il y a du bon et du mauvais dans les résultats de l’emploi
publiés ce matin. Évidemment, la baisse de 20 000 emplois en
janvier est décevante, d’autant plus que le consensus tablait
sur une hausse du nombre de travailleurs. Toutefois, cette
piètre performance est contrebalancée par les résultats
meilleurs que prévu de l’enquête auprès des ménages qui
affichent une baisse de 0,3 point de pourcentage du taux de
chômage. Une telle amélioration n’a pas été observée depuis
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ÉTATS-UNIS
L’emploi diminue encore et les révisions détériorent davantage
le paysage

avril 1998. Rappelons toutefois que les données sur l’enquête
auprès des ménages proviennent d’un échantillon moins
important et qu’elles sont beaucoup plus volatiles.

Les pertes d’emplois au sein de l’enquête auprès des entre-
prises sont assez généralisées. En fait, seulement sept sec-
teurs d’activité (fabrication d’automobiles, épicerie, vête-
ments, grands magasins, services comptables, services d’aide
temporaire et employés fédéraux) ont connu une hausse si-
gnificative de l’emploi (plus de 10 000). Les préparations en
vue du recensement décennal ont amené la création de
9 000 emplois (la hausse était de 17 000 en janvier 2000).

Implications : Somme toute, les chiffres de janvier, conju-
gués aux révisions qui se montrent généralement négatives,
font état d’un marché du travail encore bien précaire. Les
Américains semblent donc encore bien loin de bénéficier de
la reprise. Si la situation de l’emploi est moins dramatique
qu’il y a un an, il est encore trop tôt pour ralentir les efforts de
relance mis en place par les autorités publiques.

Francis Généreux
Économiste principal

Sources : Bureau of Labor Statistics et Desjardins, Études économiques

Les pertes d’emplois se font moins massives,
mais elles sont toujours présentes
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